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Mesdames, Messieurs, 

Chers collègues,

Il me semble naturellement important de vous remercier de m’avoir élu en tant que 
président du syndicat Paris Métropole. Je voudrais adresser de sincères remerciements, 
tout  d’abord à  Claude Dilain  et  à  ses  services  pour  leur  accueil,  mais  également  à 
l’ensemble de ceux qui ont participé et œuvré pour que la démarche de la conférence 
métropolitaine, initiée par Bertrand Delanoë en 2006, soit un véritable succès. 

L’initiative et  l’implication  du Maire de Paris  dans ce projet  trouvent un écho dans 
l’impulsion  et  la  détermination  du  président  de  la  Région  Ile-de-France,  Jean-Paul 
Huchon, à faire de la conférence métropolitaine cet espace de concertation performant, 
et dans lequel chacun a su trouver sa place et apporter sa contribution au dialogue. 

Je crois d’ailleurs parler pour l’ensemble des élus en soulignant la qualité du travail et 
la disponibilité qu’ont exprimé Mireille Ferri et Pierre Mansat ; et en disant également 
qu’il serait, à notre sens, particulièrement judicieux que Mireille et Pierre continuent à 
faire partie de notre travail et de notre démarche. 

Nous sommes désormais à un moment charnière dans la construction de ce projet; la 
réunion d’installation de Paris Métropole symbolise à la fois la réussite de la conférence 
métropolitaine mais surtout le point de départ d’une nouvelle étape. C’est un chemin 
différent, et donc une nouvelle manière de fonctionner ensemble qui nous attend. 

Je crois que nous en sommes tous conscients: cette première année est décisive à la fois 
pour le fonctionnement de notre comité syndical, pour la qualité de nos travaux, mais 
également  pour  la  place  que  notre  syndicat  doit  tenir  dans  les  grands  débats  sur 
l’organisation  métropolitaine.  C’est  également  le  cas  en ce  qui  concerne les  quatre 
grands enjeux –  le logement, les déplacements, le développement économique et la 
solidarité, les projets métropolitains et d’aménagement– ainsi que l’évolution, si elle 
est pertinente, des modes de gouvernance.

Je conçois que cette année à venir sous ma présidence devra répondre à trois objectifs 
principaux.

Le  premier  d’entre  eux  est  de  maintenir  la  forme  actuelle  de  nos  débats,  et  de 
préserver  l’esprit  de  consensus  et  de  travail  en  commun qui  est  le  nôtre.  C’est  en 
conservant des échanges équilibrés,  respectant la  pluralité et  la diversité,  que nous 



inciterons nos  collègues  à rejoindre le  syndicat.  Et je crois  essentiel  de continuer à 
augmenter le nombre de nos adhérents afin de donner le poids le plus remarquable à 
notre parole commune jusqu’à, peut-on le suggérer, la rendre incontournable. 

Au  delà  des  six  nouveaux  membres  que  nous  accueillons  dès  aujourd’hui,  c’est  au 
département  des  Hauts  de  Seine  et  à  nos  nombreux  collègues,  présidents 
d’agglomération et maires que nous voulons adresser un message afin qu’ils viennent 
nous rejoindre. 

La deuxième priorité est d’entrer immédiatement dans la réflexion et dans le travail. Il 
faut,  ensemble,  s’investir  pleinement  dans  les  échanges  menés  au  sein  des  quatre 
commissions que nous avons créées. 

 Enfin,  le  troisième objectif  est  de  préserver  notre  attention  constante  aux  enjeux 
auxquels nous devons faire face. Le 29 avril  2009, le Président de  la République a 
évoqué le « plus grand défi de la politique au XXIe siècle ». 

Nous devons combler ensemble les attentes placées dans Paris Métropole et ouvrir avec 
l’Etat l’espace du dialogue. Le comité syndical peut et doit être l’Agora des élus de 
notre territoire. 

En tant que président de Paris Métropole, je vais me rendre disponible, et m’attacher à 
préserver  notre espace privilégié  de rencontre et  de  débat,  dans  le  respect  de nos 
diversités et de nos aspirations politiques. Et ceci pour affirmer la voix des élus de notre 
territoire, qui expriment les attentes de la population. 

Je souhaite dire, même si cela semble évident, que tous les élus adhérents de Paris 
Métropole sont importants, et que leurs avis sont tous légitimes. L’implication de tous 
dans  le  travail  sera  respectée.  Nos  collectivités  sont  certes  différentes,  mais  les 
compétences de leurs élus sont fondamentales. 

Nos territoires, et leurs habitants, ont des attentes des besoins qui sont à prendre en 
compte. Et c’est un enjeu fondamental que de s’appuyer sur nos différences politiques, 
nos  contradictions  et  notre diversité en tant  que fondement  démocratique de cette 
structure. C’est la vraie raison d’être du syndicat. 

Je tiens donc à remercier tous ceux qui, dépassant les préalables institutionnels, et les 
obstacles statutaires pour tenir leur rôle dans ces travaux préparatoires. Sachons donc 
travailler  ensemble,  rapidement  et  au  profit  d’une ambition  collective:  imaginer  et 
créer la métropole de demain. Conformément à ce que je viens de dire, je vous donne 
donc rendez-vous très rapidement, au sein des groupes de travail. 
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